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Vous que j'ai tant aimes.

—o—

Vous que j'ai tant aimes, 6 jours de ma jeunesse,
jours heureux et sereins franges d'azur et d'or,
qui m'avez prodigue des moments pleins d'ivresse,

je voudrais vous revoir encor.

Vous que j'ai tant aimes, chers yeux que nous fermämes,
et vous Ies yeux exquis aux vagues reflets d'or
qui fütes la beaute dont se grisait mon äme,

je voudrais vous revoir encor.

Vous que j'ai tant aimes, cheveux fins et mystiques,
cheveux nimbes d'argent jadis blonds comme 1'or,
beaux cheveux de l'ai'eule au regard archai'que,

je voudrais vous revoir encor.

Vous que j'ai tant aimes, espoirs gisant dans l'ombre
et vous, mes souvenirs, chimeres, reves d'or,
qu'importent les frimas, qu'importent les jours- sombres,

puisque je vous possede encor!

J.-E. Hilberer.
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